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Redressement du revenu agricole des exploitations de grandes cultures franciliennes en 2010

En 2010, le revenu agricole des exploitations de grandes cultures d’Île-de-France s’élève en 
moyenne à 82 900 € par exploitation (soit 66 700 € par actif familial). Le revenu agricole moyen 
se redresse après avoir atteint un niveau historiquement bas en 2009 mais les disparités se 
sont accrues. La flambée des prix des céréales et des oléoprotéagineux est à l’origine de ce 
redressement du revenu, et ce malgré des rendements plutôt moyens. La baisse des charges 
d’approvisionnement y a également contribué. Du fait du redressement du revenu, le patrimoine 
des exploitations agricoles s’est consolidé en 2010 et la trésorerie améliorée.

Réseau d’information comptable agricole : 
exploitations spécialisées en grandes cultures

Île-de-France

En 2010, le revenu agricole des exploita-
tions spécialisées en grandes cultures d’Île-
de-France (revenu courant avant impôt ou 
RCAI) s’élève à 82 900 €, après avoir atteint 
en 2009 un niveau historiquement bas. Il est 
supérieur de 23 000 € au revenu national 
moyen pour cette même spécialité en 2010. 
Par unité de travail annuel non salarié, c’est 
à dire par actif familial, le revenu moyen 
francilien est de 66 700 €. Il constitue le deu-
xième revenu le plus élevé de la décennie 
derrière celui de l’année 2007 (80 600 €). 
Le revenu moyen de la période 2000-2005 
était de 30 250 € et celui de la période 2006-
2009, caractérisée par une forte volatilité 
des prix des céréales et des oléoprotéagi-
neux de 50 840 €. Il ne prend pas en compte 
les cotisations sociales personnelles ver-
sées par l’exploitant qui s’élèvent en 2010 
en moyenne à 16 600 €.
Pour les exploitations céréalières (Otex 
1500), le RCAI par actif est de 58 200 € 
contre 42 500 € au niveau national.
En 2010, le redressement du revenu s’ac-
compagne d’un accroissement de la dis-
parité des revenus entre les exploitations. 
La différence de revenu entre le quart des 
exploitations ayant le plus faible revenu et 
le quart des exploitations ayant le plus fort 
revenu est passée de 34 000 € en 2009 à 
54 000 € en 2010. Mais cet écart demeure 
inférieur à celui observé en 2007 où il attei-
gnait 70 000 €.
Le redressement du revenu agricole en 2010 
s’explique tout d’abord par celui de la pro-
duction (+ 26 % en valeur), conséquence de 
la remontée des cours des céréales et des 
oléoprotéagineux, et ce malgré des rende-
ments assez moyens. 

 Moyenne par exploitation 

Hausse du RCAI par actif familial en 2010 pour les grandes cultures 

Source : Agreste-Rica

Evolution du RCAI par actif familial de 2000 à 2010
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Q1 désigne le revenu en dessous duquel se situent 25 % des exploitations, Q2  celui en dessous
duquel se situent 50 % des exploitations, Q3 celui en dessous duquel se situent 75 % des exploitations
exemple de lecture : en 2010, un quart des exploitations de grandes cultures ont perçu un revenu par 
actif  inférieur à 36 000 € (Q1) ; Moy désigne le revenu moyen.

Source : Agreste-Rica Île-de-France

Une disparité des revenus 2010 par actif  plus réduite qu'en 2007 mais 
supérieure à celle de 2009

Grandes cultures : répartition des revenus par actif sur la 
période 2007-2010
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Des rendements moyens pour les 
céréales d’hiver et pour les oléo-
protéagineux

Après l’abondance de 2009, les ren-
dements et la production des céréales 
d’hiver (blé tendre, orge…) ont fléchi 
en 2010, conséquence du froid hiver-
nal et de la sécheresse printanière. 
Les rendements du maïs ont été en re-
vanche excellents. Les rendements de 
colza ont été moins bons qu’en 2009, 
ceux de la féverole très médiocres. 
La production de pois, encouragée 
par des aides spécifiques, a bondi de 
29 % en raison d’une extension consé-
quente des surfaces, mais n’a pas 
atteint la moyenne des cinq dernières 
années.

La hausse de la production (en valeur) 
s’est conjuguée en 2010 à une dimi-
nution très sensible des charges d’ap-
provisionnement (- 21 % par rapport 
à 2009) due principalement à celle 
des engrais, entraînant une hausse 
soutenue de la valeur ajoutée de l’ex-
ploitation, malgré l’augmentation des 
charges externes (travaux pour les 
cultures, assurances…). Cette diminu-
tion des charges d’approvisionnement 
s’est répercutée sur l’excédent brut de 
l’exploitation (EBE) malgré la baisse 
de 9 % du montant global des sub-
ventions et indemnités, les charges de 
personnel étant par ailleurs en légère 

diminution et le montant des fermages 
(location des terres) quasi stable. 
L’EBE s’est élevé à 864 €/ha en 2010, 
soit près du double du montant 2009 
(459 €/ha). Il représentait 41 % du pro-
duit brut en 2010 contre 29 % en 2009. 
Après déduction des dotations aux 
amortissements en hausse égale-
ment soutenue en 2010 (277 €/ha), 
le résultat d’exploitation s’est soldé à 
598 €/ ha en 2010. Enfin, l’augmen-
tation des charges d’intérêts ayant 
été plutôt modérée, le revenu cou-
rant avant impôt s’est établi au final à 
566 €/ha en 2010, contre 189 €/ha en 
2009.

Flambée des cours des céréales et 
des oléoprotéagineux

Les cours des céréales et des oléo-
protéagineux se sont redressés en 
2010 après l’effondrement des prix 
de 2009. Selon les données RICA, 
le prix moyen de vente producteur du 
blé tendre (152 €/t) a progressé de 
17 % entre 2009 et 2010, et celui de 
l’orge d’hiver (128 €/t) de 38 %, après 
deux années de prix très bas. Le prix 
du maïs a affiché 56 % de hausse 
(156 €/t). Ces niveaux de prix restent 
toutefois bien inférieurs à ceux de 
2007 et 2008 où le prix de vente 
moyen du blé tendre avait atteint res-
pectivement 167 et 189 €/t tandis que 
sur la période 2000-2006, il n’avait 
pas dépassé 106 €/t. La flambée des 
prix du blé sur le marché mondial, ob-
servée au cours de la campagne de 
commercialisation 2010-2011, a été 
provoquée d’une part par la chute des 
récoltes de blé russe et ukrainienne, 
en partie détruites par la sécheresse 
estivale. L’intervention massive des 
fonds financiers sur le marché à terme 
a, d’autre part, provoqué l’emballe-
ment des prix. Par ailleurs, en raison 
d’une pénurie de l’offre de graines sur 
l’ensemble du marché européen, les 
cours du colza (345 €/t) ont continué 
leur ascension (+ 41 % par rapport à 
2009). A 26 €/t, le prix des betteraves 
sucrières a augmenté de 8 %.

Diminution globale de l’ensemble des charges courantes 
de l’exploitation

En 2010, les charges d’approvisionnement (engrais, phytosanitaires, énergie etc.) représentaient 
un tiers des charges courantes de l’exploitation. Elles ont diminué de 21 % entre 2009 et 2010. Si 
la baisse a concerné l’ensemble des postes à l’exception de l’énergie, les engrais, avec des prix 
en repli, ont été le plus fortement impactés (- 41 %).
Les autres charges d’exploitation (63 % des charges courantes) ont affiché une hausse globale-
ment modérée (+ 2,6 %) mais résultat d’évolutions contrastées : hausse soutenue pour les dota-
tions aux amortissements, les travaux pour cultures, les assurances, mais diminution ou maintien 
pour l’entretien des bâtiments, les charges de personnel et le fermage. Les charges financières, 
dernier volet des charges courantes (3 % de l’ensemble des charges d’exploitations) ont elles 
aussi augmenté modérément (2,5 %). Au final, une diminution globale de 7 % de l’ensemble des 
charges courantes résulte de ces diverses évolutions.

Forte contribution de la baisse des charges d’approvisionnement 
au redressement du revenu.

Source : Agreste, Rica Île-de-France 2010, 2009

Forte baisse des charges d'approvisionnement par ha en 2010

Evolution en % des charges par ha en grandes cultures

-50 -40 -30 -20 -10 0 10 20

             Amortissements

    Travaux pour cultures et élevages

       Carburants, combustibles et lubrifiants
stockés

             Energie non stockée

             Assurances

             Impôts et taxes

Charges financières

             Loyers et fermages

       Semences et plants

                                               Fournitures           

                           Charges de personnel          

Entretien des bâtiments et du matériel         

       Produits phytosanitaires                           

%

Engrais et
amendements



Île-de-France

3 Île-de-France    n° 119 Juillet 2012

Plus de 4/5 des subventions ver-
sées au titre des DPU
Les subventions d’exploitation se chiffraient en 
moyenne à 357 €/ha en 2010 pour les exploita-
tions de grandes cultures en Île-de-France. Les 
droits à paiement unique (DPU), versés dans 
le cadre du découplage des aides PAC liées à 
la production, ont été entièrement généralisées 
en France à partir de 2010. Ils représentent 
88 % des subventions d’exploitation. Les aides 
incluent encore également quelques aides PAC 
de soutien spécifiques aux cultures et à l’éle-
vage, des aides agroenvironnementales (2ème 
pilier de la PAC), les aides de soutien à l’agri-
culture biologique etc. et enfin diverses aides 
nationales, régionales et locales.
Entre 2009 et 2010, le montant des subven-
tions a diminué de 9 % en Ile-de-France pour 
les grandes cultures. Les mesures du bilan à 
mi-parcours de la PAC ont en effet conduit à 
une redistribution des aides, notamment en 
direction des productions animales .

Le redressement du résultat courant 
avant impôt a permis de consolider le 
patrimoine des exploitations agricoles, 
avec une réduction du taux d’endette-
ment (39 %) à une valeur proche de la 
moyenne des cinq dernières années et 
une progression de l’actif circulant.
En 2010, les biens immobilisés par 
l’exploitation (terres, bâtiments, maté-
riel) ont représenté 62 % des actifs dé-
tenus par l’exploitation. Leur montant 
en valeur a légèrement diminué par 
rapport à 2009. L’ensemble des actifs 
monétaires et des stocks détenus (actif 
circulant) a en revanche nettement pro-
gressé en 2010 par rapport à 2009, à la 
fois de par son montant et compte-tenu 
de sa part dans le bilan (38 % contre 
34 %).
En 2010, ces biens permettant d’assu-
rer le fonctionnement de l’exploitation 
étaient financés à 61 % par les capi-
taux de l’exploitation et à 39 % par des 

emprunts contre 41 % en 2009. Le taux 
d’endettement a donc diminué de 2 
points par rapport à 2009.
Le bilan quinquennal (moyenne des 
cinq dernières années) donne une 
structure 65-35 pour l’actif (parts rela-
tives de l’actif immobilisé et de l’actif 
circulant) et 61-39 pour le passif (parts 
relatives des capitaux propres et des 
dettes), qui correspond à une situation 
satisfaisante pour ce type d’exploita-
tions. 
Par rapport au bilan quinquennal, en 
2010, l’actif circulant augmente de 3 
points au détriment de l’actif immobilisé 
tandis que les parts de l’endettement et 
des capitaux propres  sont les mêmes. 
Le bilan 2010 traduit donc une stabilité 
structurelle des moyens de finance-
ment du patrimoine de l’exploitation, 
dans lequel la part des immobilisations 
diminue.

Amélioration de la situation finan-
cière des exploitations

L’ensemble des ressources de finan-
cement des exploitations de grandes 
cultures d’Île-de-France a augmenté 
en 2010 de 36 %. Le redressement 
du RCAI en 2010 a permis notam-
ment de doubler la capacité d’auto-
financement des exploitations. Le 
recours à l’emprunt a diminué d’un 
peu plus d’un tiers et les apports mo-
nétaires résultant de la cession des 
biens de l’exploitation de 10 %. 
L’augmentation des ressources de 
financement a permis un accrois-
sement des prélèvements pri-
vés (+ 20%) qui s’étaient fortement 
contractés en 2009. Le rembourse-
ment des emprunts a pu progresser 
de 14 %. Les exploitations ont en 
revanche moins investi (- 18 %). 
La variation du fonds de roulement 
net qui en a résulté affiche un solde 
positif de 27,1 K€, assurant large-
ment la couverture de la variation des 
immobilisations par celles des capi-
taux permanents (capitaux propres 
et dettes). La variation du Besoin en 
Fonds de Roulement est par ailleurs 
de 16,7 K€, les stocks et créances 
couvrant les dettes des fournisseurs. 
Elle est  inférieure à la variation du 
fonds de roulement net, permettant 
ainsi de dégager une variation posi-
tive de la trésorerie nette (10,4 K€), 
contrairement à l’année 2009 où 
cette dernière s’était tout juste main-
tenue à l’équilibre. Les exploitations 
de grandes cultures d’Île-de-France 
présentent au final en 2010 une si-
tuation financière saine. * échantillon complet en 2009 et 2010

Progression du capital circulant par ha pour les grandes cultures* en 2010

Source : Agreste, Rica Île-de-France, 2009,2010
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Consolidation du patrimoine des exploitations agricoles

Montant 2010 
(K€)

Evol. 2010/2009 
en % (1)

1-Total des ressources durables 161.7 35.8
Capacité d'autofinancement 123.6 90.2
Cessions d'immobilisations 13.7 -10.3
Suvbventions d'équipement reçues 0.8 -48.0
Nouvelles dettes f inancières 23.6 -36.5

2-Total des emplois stables 134.6 3.5
Acquisitions d'immobilisations 43.9 -18.1
Augmentation des animaux reproducteurs 0.3 151.8
Prélèvements privés 59.6 20.9
Remboursement des dettes f inancières 30.8 13.7

3-Variation du fonds de roulement net (1) - (2) 27.1

4-Variation du besoin en fonds de roulement 16.7
      variation des stocks (+) 13.8
      variation des créances (+) 9.8
      variation des dettes non f inancières (-) 6.9

5-Variation de trésorerie nette (3) - (4) 10.4
Source : Agreste -Rica Ile-de-France 2010,2009
(1) à échantillon constant et en valeur réelle, déflatée par l'indice du prix du PIB

 Grandes cultures

Evolution des ressources et emplois de 2009 à 2010 en grandes cultures

Source : Agreste, Rica Île-de-France, 2009, 2010
* échantillon complet en 2009 et 2010
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Définition du Résultat courant avant impôt (RCAI)

Le RCAI est égal aux produits d’exploitation relevant de l’activité de l’exploitation (vente de biens, produits agricoles, prestations de 
services …)
+ les subventions et indemnités d’exploitation reçues
+ les transferts de charges
+ les produits financiers (intérêts perçus, revenus des comptes en banque…)
desquels sont déduits :
   - les charges d’exploitation (approvisionnements, achats de marchandises, travaux et services  consommés,  loyers et fermages, 
entretien des bâtiments, assurances,  impôts et taxes,  charges de personnel) 
   - les amortissements des biens immobilisés dont la durée d’utilisation est déterminable (matériels, outillage, bâtiments, véhicules…)
   - les charges financières (intérêts des emprunts) 
Dans le Rica, le RCAI est calculé avant déduction des cotisations sociales de l’exploitant.

France
COP  
Otex 
1500

Grandes Moyennes Ensemble *
Nombre d'exploitations de l'échantillon 209 176 116 33 149 1 132
Nombre d'exploitations représentées 4 301 3 658 1 794 1 008 2 802 51 420
Part de chaque catégorie en % 100 85 42 23 65 16
APPAREIL DE PRODUCTION
Surface agricole utilisée (SAU) (ha) 129.8 146.4 173.1 75.5 138.0 122.9
 dont faire-valoir direct (ha) 10.6 11.8 16.2 6.7 12.8 14.7
 dont céréales(ha) 80.0 91.1 113.8 45.9 89.4 74.2
 dont cultures industrielles (ha) 37.8 43.3 47.9 16.6 36.6 33.3
Nombre d'Unités travail annuel (UTA ) totales 2.0 1.7 1.6 1.1 1.4 1.4
 dont UTA  (non salarié) (UTANS) 1.25 1.24 1.24 1.11 1.19 1.20
Effectif  animaux (en Unités Gros Bovins) 8.7 4.8 2.2 1.9 2.1 6.8
ELEMENTS DU BILAN (milliers d'euros)
Actif immobilisé 265.8 288.3 331.2 155.0 267.8 184.0
Actif circulant 170.8 178.0 198.6 79.7 155.8 130.2
Capitaux propres 265.0 283.8 351.3 149.5 278.7 192.0
Endettement total 173.5 184.2 180.7 85.5 146.5 123.1
 dont à court terme (yc tiers) 57.8 58.4 49.8 33.1 43.8 40.2
Autofinancement net des prélèvements privés 58.3 64.0 76.8 31.2 60.4 43.6
Taux d'endettement global (%) 39.6 39.4 34.0 36.4 34.4 39.1
SOLDES INTERMEDIAIRES DE GESTION (milliers d'euros)
Production de l'exercice 230.7 224.2 230.9 92.1 181.0 146.1
+ ristournes, rabais, remises obtenus 1.2 1.3 1.6 0.8 1.3 0.9
 - charges d'approvisionnement 73.0 68.8 76.1 29.7 59.4 52.5
 - autres achats et charges externes 50.7 49.5 47.6 25.6 39.7 34.0
= Valeur Ajoutée Produite (hors fermage) 108.3 107.3 108.8 37.6 83.2 60.5
+ subventions et indemnités d'exploitation 49.1 55.0 63.8 26.7 50.5 41.4
- fermage 19.5 21.3 21.7 9.8 17.4 14.1
- impôts et taxes 2.6 2.9 3.1 1.1 2.4 2.2
- charges de personnel 18.4 11.7 7.8 1.3 5.4 3.9
= Excédent Brut d'Exploitation 116.9 126.5 140.1 52.2 108.5 81.6
+ transferts de charges et autres produits de gestion courante 2.0 1.5 1.5 0.6 1.2 0.5
- dotations aux amortissements 37.6 40.5 45.4 21.9 37.0 27.4
= Résultat d'exploitation 81.2 87.5 96.2 30.9 72.7 54.7
+ produits f inanciers 1.5 1.7 2.3 0.7 1.7 1.0
- charges f inancières 5.8 6.3 7.1 1.7 5.2 4.5
= Résultat Courant Avant Impôts (milliers d'euros) 76.9 82.9 91.3 29.9 69.2 51.2
- Charges sociales de l'exploitant 16.3 16.6 17.5 7.0 13.7 9.4
= RCAI après paiement des charges sociales exploitant 60.6 66.3 73.8 22.9 55.5 41.8

Revenu courant par Unité de Travail Annuel non salarié (UTANS) 61.0 66.7 73.9 27.0 58.2 42.5
RCAI par UTANS après paiement des charges sociales exploitant 48.0 53.3 59.7 20.6 46.7 34.8

Source : Agreste-Rica 2010
grandes exploitations : exploitations dont la PBS (Production brute standard )est supérieure ou égale à 100 000 €
exploitations moyennes : exploitations dont la PBS (Production brute standard) est supérieure ou égale  à 25 000 € et inférieure à 100 000 €
* Ensemble = grandes et moyennes exploitations : voir encadré "qu'est-ce que le Rica ?" page 6.

Île-de-France

RICA Île-de-France 2010 : principaux résultats par OTEX  
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Définition des capitaux permanents

Les capitaux permanents sont composés des capitaux propres de l’exploitation et des dettes à long et moyen terme résultant 
des emprunts. Le  revenu tiré de l’activité de l’exploitation au cours de l’exercice puis les prélèvements effectués par les exploi-
tants pour leurs besoins personnels impactent directement l’autofinancement de l’exploitation avec ses conséquences sur le 
montant des capitaux propres en fin d’exercice.

OTEX : une classification des exploitations

Les exploitations  sont classées selon leur orientation technico-économique « Otex ». En Ile-de-France, 85 % des exploitations 
sont classées dans l’Otex 1516 « Grandes cultures ». 
Cette Otex regroupe les exploitations fortement spécialisées en céréales et oléoprotéagineux (Otex 1500 ou COP), ainsi que 
les exploitations de cultures générales qui cultivent davantage la betterave sucrière, les pommes de terre et les légumes hors 
maraîchage (Otex 1600). 

2010 2009 Evolution* (%) 2010 2009 Evolution* (%)
Nombre d'exploitations de l'échantillon 176 177 1 681 1 723
Nombre d'exploitations représentées 3 658 3 666 70 953 70 912
Part de chaque catégorie en % 85 84 22 23
APPAREIL DE PRODUCTION
Surface agricole utilisée (SAU) (ha) 146.4 146.2 0.1 122.3 118.3 3.4
dont faire-valoir direct (ha) 11.8 13.8 -14.5 12.7 12.8 -0.5
 dont céréales(ha) 91.1 93.0 -2.1 71.0 71.0 0.0
 dont cultures industrielles (ha) 43.3 41.0 5.6 35.0 31.0 12.9
Nombre d'Unités travail annuel (UTA ) totales 1.72 1.66 -2.0 1.63 1.63 0.0
 dont UTA  (non salarié) (UTANS) 1.24 1.22 -1.7 1.26 1.27 -0.8
Effectif  animaux (en Unités Gros Bovins) 4.8 4.2 5.2 7.2 6.6 8.9
ELEMENTS DU BILAN (milliers d'euros)
Actif immobilisé 288.3 296.1 -1.7 210.5 203.4 -0.2
Actif circulant 178.0 149.5 19.6 148.7 121.9 19.6
Capitaux propres 283.8 264.0 11.2 211.5 182.3 12.7
Endettement total 184.2 183.6 -2.9 148.9 144.4 -0.1
 dont à court terme (yc tiers) 58.4 51.7 4.1 48.6 50.8 -4.5
Autofinancement net des prélèvements privés 64.0 20.3 318.3 48.4 6.5 488.7
Taux d'endettement global (%) 39.4 40.8 -8.6 41.1 44.0 -7.5
SOLDES INTERMEDIAIRES DE GESTION (milliers d'euros)
Production de l'exercice 224.2 171.4 25.9 176.9 137.9 26.5
+ ristournes, rabais, remises obtenus 1.3 1.4 -7.4 0.9 0.9 -5.1
 - charges d'approvisionnement 68.7 84.5 -20.6 60.6 71.8 -16.9
 - autres achats et charges externes 49.5 46.9 -2.7 39.6 37.3 3.3
= Valeur Ajoutée Produite (hors fermage) 107.3 41.5 155.1 77.6 29.7 163.5
+ subventions et indemnités d'exploitation 55.0 59.0 -8.9 43.2 43.3 -8.5
- fermage 21.3 20.3 0.1 16.2 15.9 -1.7
-impôts et taxes 2.9 2.6 7.9 2.7 2.8 -1.8
- charges de personnel 11.7 10.5 -2.8 8.0 6.1 -1.6
= Excédent Brut d'Exploitation 126.5 67.0 90.6 93.9 48.2 88.9
+ transferts de charges 1.5 1.2 13.3 0.5 0.2 -6.5
- dotations aux amortissements 40.5 35.6 12.9 30.4 27.5 4.9
= Résultat d'exploitation 87.5 32.7 175.4 64.0 20.9 198.9
+ produits f inanciers 1.7 1.0 57.3 1.0 0.8 21.5
- charges f inancières 6.3 6.0 2.5 5.1 5.0 -2.2
= Résultat Courant Avant Impôts (RCAI) 82.9 27.7 209.6 59.9 16.8 249.2
- Charges sociales de l'exploitant 16.6 17.5 -3.1 10.7 12.5 -15.8
= RCAI après paiement des charges sociales exploitant 66.3 10.2 600.5 49.2 4.3 1026.3

RCAI par Unité de Travail Annuel non salarié (UTANS) 66.7 22.7 214.8 47.6 13.2 253.0
RCAI par UTANS hors charges sociales exploitant 53.3 8.4 612.4 39.1 3.4 -946.2
2009 et 2010 : valeur réelles à échantillon complet Sources : Agreste et Srise Île-de-France Rica 2009, 2010
(*) à échantillon constant et en valeur réelle, déflatée par l'indice du prix du PIB, pour les éléments du bilan et les soldes intermédiaires de gestion

RICA Île-de-France 2010 : principaux résultats pour les exploitations de l'Otex 1516 (Grandes cultures)
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Qu’est-ce que le RICA ?

Le RICA (Réseau d’information comptable agricole) est une enquête statistique nationale réalisée par quota auprès d’environ 7 500 exploita-
tions. Elle recueille les comptabilités d’agriculteurs ainsi que quelques variables caractérisant la structure de leur exploitation (SAU, rendement, 
composition du cheptel). 

En métropole, le Rica porte sur les exploitations dites moyennes et grandes, c’est à dire celles dont la production brute standard ou PBS 
(« potentiel » économique basé sur les surfaces et cheptels) atteint au minimum 25 000 €.
En 2010, l’échantillon de la région Île-de-France comprend 209 exploitations, qui représentent 4 301 exploitations franciliennes. L’univers de base 
servant à la pondération est le recensement agricole 2010.
Les résultats ne sont diffusés que pour les orientations les plus représentatives.

Le RICA a fait l’objet d’évolutions méthodologiques : il convient de ne pas comparer les résultats de 2010 avec ceux qui ont été publiés 
antérieurement (voir Encadré Avertissement).

2010 2009 Evolution* (%) 2010 2009 Evolution* (%)
Nombre d'exploitations de l'échantillon 149 146 1132 1 158
Nombre d'exploitations représentées 2802 2 840 51 420 51 095
Part de chaque catégorie en % 65 65 16 16
APPAREIL DE PRODUCTION
Surface agricole utilisée (SAU) (ha) 138.0 140.9 -2.1 122.9 119.7 2.7
 dont faire-valoir direct (ha) 12.8 14.3 -10.5 14.7 15.1 -2.6
 dont céréales(ha) 89.4 92.4 -3.2 74.2 75.6 -1.9
 dont cultures industrielles (ha) 36.6 35.1 4.3 33.3 30.0 11.0
Nombre d'Unités travail annuel (UTA ) totales 1.42 1.44 -1.4 1.39 1.42 -1.4
 dont UTA  (non salarié) (UTANS) 1.19 1.19 0.0 1.20 1.21 -0.8
Effectif  animaux (en Unités Gros Bovins) 2.1 2.1 0.0 6.8 6.1 11.5
ELEMENTS DU BILAN (milliers d'euros)
Actif immobilisé 267.8 274.2 -0.6 184.0 180.8 -0.9
Actif circulant 155.8 131.1 21.2 130.2 107.8 21.7
Capitaux propres 278.7 261.3 11.6 192.0 168.5 13.0
Endettement total 146.5 145.5 -3.1 123.1 121.4 -0.7
 dont à court terme (yc tiers) 44.8 40.2 3.3 40.2 43.0 -4.8
Autofinancement net des prélèvements privés 60.4 17.5 246.3 43.6 2.8 1182.9
Taux d'endettement global (%) 34.4 35.8 -9.6 39.1 41.9 -8.3
SOLDES INTERMEDIAIRES DE GESTION (milliers d'euros)
Production de l'exercice 181.0 142.2 28.2 146.1 111.5 32.2
+ ristournes, rabais, remises obtenus 1.3 1.5 -8.6 0.9 0.9 -3.4
 - charges d'approvisionnement 59.4 76.5 -22.3 52.5 64.5 -19.6
 - autres achats et charges externes 39.7 38.2 -3.6 34.0 32.1 3.3
= Valeur Ajoutée Produite (hors fermage) 83.2 28.9 235.2 60.5 15.8 338.7
+ subventions et indemnités d'exploitation 50.5 56.1 -10.1 41.4 45.0 -11.4
- fermage 17.4 17.4 -0.7 14.1 13.7 -1.4
-impôts et taxes 2.4 2.4 0.0 2.2 2.5 -4.7
- charges de personnel 5.4 6.1 -11.3 3.9 4.7 -4.1
= Excédent Brut d'Exploitation 108.5 59.1 97.9 81.6 39.8 107.1
+ transferts de charges et autres produits de gestion courante 1.2 1.1 7.6 0.5 0.2 -3.5
- dotations aux amortissements 37.0 33.2 11.7 27.4 25.1 5.9
= Résultat d'exploitation 72.7 26.9 218.7 54.7 14.9 279.7
+ produits f inanciers 1.7 1.1 52.8 1.0 1.0 39.7
- charges f inancières 5.2 5.0 2.8 4.5 4.4 -1.4
= Résultat Courant Avant Impôts (RCAI) 69.2 23.1 265.3 51.2 11.6 376.6
- Charges sociales de l'exploitant 13.7 15.2 -6.9 9.4 11.2 -17.0
= RCAI après paiement des charges sociales exploitant 55.5 7.9 1277.7 41.8 0.4 12 940.2

RCAI par UTANS (Unité de Travail Annuel non salarié) 58.2 19.3 267.1 42.5 9.6 383.7
RCAI par UTANS après paiement des charges sociales exploitant 46.7 6.6 1284.6 34.8 0.3 13 131.0
2009 et 2010 : valeur réelles à échantillon complet Source : Agreste, Rica 2009, 2010
(*) à échantillon constant et en valeur réelle, déflatée par l'indice du prix du PIB, pour les éléments du bilan et les soldes intermédiaires de gestion

valeur moyenne par exploitation

RICA Île-de-France 2010 : principaux résultats pour les exploitations de l'Otex 1500 ( céréales, oléagineux et 
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Avertissement : le RICA a fait l’objet depuis cette année de  plusieurs évolutions méthodologiques

I) Changement de typologie

En application des dispositions du règlement communautaire (CE) n°1242/2008, les résultats du RICA, comme ceux du Recensement de l’Agri-
culture 2010 sont présentés selon la nouvelle typologie des exploitations agricoles. La réforme de la politique agricole commune de 2003 instituant le 
découplage des aides liées à la production a conduit à abandonner le concept de MBS (marge brute standard) au profit de celui de la production brute 
standard (PBS). Les coefficients de PBS permettent d’exprimer, en valorisant chaque type de surface de production végétale et de cheptel, le potentiel 
productif de l’exploitation. Ils ont été calculés, par région et pour chaque production, à partir de données disponibles en moyenne sur les cinq années 
2005 à 2009. A partir du total de la PBS de l’exploitation, on détermine sa classe de taille (Cdex). Les parts relatives des PBS des différentes productions 
permettent de classer l’exploitation dans son orientation ou Otex (exemple : Céréales et oléoprotéagineux, cultures générales, bovins-lait etc.). 

II) Abandon de la réévaluation des actifs immobilisés

Les dispositions communautaires demandaient jusqu’ici aux États membres de réévaluer les actifs immobilisés des exploitations enquêtées par le RICA. 
L’objet de cette demande était de rendre comparables, en période de forte érosion monétaire ou de taux d’inflation différents d’un pays à l’autre, les valeurs 
de ces actifs acquis à des dates différentes. L’abandon programmé de la réévaluation des actifs immobilisés par la Commission pour le futur exercice 2013 
conduit à ne plus effectuer désormais cette réévaluation. La réévaluation des actifs immobilisés impactait les dotations aux amortissements, qui relèvent 
des charges de l’exploitation et donc le montant du RCAI (revenu courant avant impôts) des exploitations.

III) Changement d’univers d’extrapolation

Enfin, les résultats de l’exercice comptable 2010 du RICA ont été extrapolés sur la base du nouvel univers constitué par le Recensement agricole 2010. 
Pour les trois raisons présentées ci-dessus (changement de typologie, abandon de la réévaluation des actifs et changement d’univers d’extrapolation), les 
résultats du RICA ont dû être rétropolés sur les années antérieures à 2010, de façon à permettre une analyse pluri-annuelle des résultats.

Les résultats de cette publication ne peuvent donc en aucun cas être comparés à ceux figurant dans les publications antérieures. 

Nombre d'exploitations de l'échantillon 116 66 113 59 681
Nombre d'exploitations représentées 1 794 2 626 5 118 1 657 21 074
Part de chaque catégorie en % 42 14 28 24 6
APPAREIL DE PRODUCTION
Surface agricole utilisée (SAU) (ha) 173.1 179.3 203.6 180.4 194.5
 dont faire-valoir direct (ha) 16.2 11.8 17.2 11.7 15.0
 dont céréales(ha) 113.8 104.5 124.3 114.7 118.0
 dont cultures industrielles (ha) 47.9 53.3 58.6 56.0 55.5
Nombre d'Unités travail annuel (UTA ) totales 1.57 1.53 1.73 1.80 1.76
 dont UTA  (non salarié) (UTANS) 1.24 1.32 1.33 1.47 1.41
Effectif  animaux (en Unités Gros Bovins) 2.2 12.3 9.2 6.8 12.1
ELEMENTS DU BILAN (milliers d'euros)
Actif immobilisé 331.2 258.9 250.3 344.2 277.8
Actif circulant 198.6 176.8 258.0 191.3 218.0
Capitaux propres 351.3 245.3 300.8 274.5 284.3
Endettement total 180.7 191.7 209.1 262.7 213.1
 dont à court terme (yc tiers) 49.8 53.3 75.3 89.5 66.8
Autofinancement net des prélèvements privés 76.8 50.2 94.0 61.8 76.0
Taux d'endettement global (%) 34.0 43.9 41.0 48.9 42.8
SOLDES INTERMEDIAIRES DE GESTION (milliers d'euros)
Production de l'exercice 230.9 208.0 256.1 232.1 240.6
+ ristournes, rabais, remises obtenus 1.6 1.0 1.6 1.4 1.4
 - charges d'approvisionnement 76.1 80.2 90.3 87.2 85.3
 - autres achats et charges externes 47.6 40.6 47.3 42.7 50.6
= Valeur Ajoutée Produite (hors fermage) 108.8 88.2 120.1 103.6 106.1
+ subventions et indemnités d'exploitation 63.8 64.2 63.6 67.8 65.8
- fermage 21.7 21.1 24.6 29.7 24.4
-impôts et taxes 3.1 2.6 3.3 3.8 3.2
- charges de personnel 7.8 4.7 9.4 7.7 8.1
= Excédent Brut d'Exploitation 140.1 124.0 146.4 130.2 136.2
+ transferts de charges et autres produits de gestion courante 1.5 0.8 1.0 0.3 0.7
- dotations aux amortissements 45.4 40.7 45.5 44.8 46.5
= Résultat d'exploitation 96.2 84.1 101.9 85.7 90.4
+ produits f inanciers 2.3 2.0 1.0 1.1 1.7
- charges f inancières 7.1 6.6 7.7 7.9 8.0
= Résultat Courant Avant Impôts (RCAI) 91.3 79.5 95.2 78.9 84.1
- Charges sociales de l'exploitant 17.5 15.1 13.6 13.0 14.1
= RCAI après paiement des charges sociales exploitant 73.8 64.4 81.6 65.9 70.0

RCAI par UTANS (Unité de Travail Annuel non salarié) 73.9 60.2 71.6 53.7 59.6
RCAI par UTANS après paiement des charges sociales exploitant 59.7 48.8 61.4 44.8 49.6
 2010 : valeur réelles à échantillon complet Sources : Agreste et Srise Île-de-France, Rica 2010
* grandes exploitations : exploitations dont la PBS (Production brute standard )est supérieure ou égale à 100 000 €

Picardie France

RICA 2010 : principaux résultats pour les GRANDES* exploitations de l'Otex 1500 (céréales, oléagineux et 
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Pour en savoir plus :

Résultats régionaux sur le site de la Driaaf :
Le Rica en poche année 2010 en Île-de-France

Résultats nationaux sur le site Agreste du Ministère :
Rica France Tableaux standard 2010 et données en ligne

Résultats européens :
Site de la Commission européenne

Nombre d'exploitations de l'échantillon 33 30 31 26 451
Nombre d'exploitations représentées 1 008 1 727 4 508 1 498 30 346
Part de chaque catégorie en % 23 9 24 22 9
APPAREIL DE PRODUCTION
Surface agricole utilisée (SAU) (ha) 75.5 72.4 81.0 67.3 73.2
 dont faire-valoir direct (ha) 6.7 9.5 8.5 4.5 14.5
 dont céréales(ha) 45.9 44.8 49.8 39.3 43.8
 dont cultures industrielles (ha) 16.6 20.3 22.1 17.9 17.9
Nombre d'Unités travail annuel (UTA ) totales 1.1 1.00 1.11 1.04 1.13
 dont UTA  (non salarié) (UTANS) 1.11 0.99 1.03 1.01 1.07
Effectif  animaux (en Unités Gros Bovins) 1.9 1.0 2.2 1.5 3.1
ELEMENTS DU BILAN (milliers d'euros)
Actif immobilisé 155.0 114.8 95.3 118.7 118.8
Actif circulant 79.7 78.7 81.7 59.4 69.2
Capitaux propres 149.5 133.7 115.6 91.0 127.8
Endettement total 85.5 60.1 61.6 87.9 60.7
 dont à court terme (yc tiers) 33.1 32.8 21.8 40.3 21.9
Autofinancement net des prélèvements privés 31.2 18.0 36.7 8.5 21.2
Taux d'endettement global (%) 36.4 31.0 34.7 49.1 32.2
SOLDES INTERMEDIAIRES DE GESTION (milliers d'euros)
Production de l'exercice 92.1 83.6 91.1 79.6 80.5
+ ristournes, rabais, remises obtenus 0.8 0.5 0.3 0.7 0.2
 - charges d'approvisionnement 29.7 33.9 34.7 33.0 29.7
 - autres achats et charges externes 25.6 18.2 19.5 22.1 22.2
= Valeur Ajoutée Produite (hors fermage) 37.6 32.0 37.2 25.2 28.8
+ subventions et indemnités d'exploitation 26.7 25.1 25.2 26.2 24.4
- fermage 9.8 7.6 8.2 9.6 7.0
-impôts et taxes 1.1 1.1 1.4 1.6 1.6
- charges de personnel 1.3 0.1 1.3 0.7 1.1
= Excédent Brut d'Exploitation 52.2 48.3 51.6 39.6 43.7
+ transferts de charges et autres produits de gestion courante 0.6 0.6 0.8 0.2 0.4
- dotations aux amortissements 21.9 11.6 11.6 13.8 14.2
= Résultat d'exploitation 30.9 37.3 40.7 26.0 29.9
+ produits f inanciers 0.7 0.6 0.4 0.6 0.5
- charges f inancières 1.7 1.2 2.3 2.5 2.0
= Résultat Courant Avant Impôts (RCAI) 29.9 36.7 38.9 24.1 28.4
- Charges sociales de l'exploitant 7.0 7.6 7.4 6.9 6.1
= RCAI après paiement des charges sociales exploitant 22.9 29.1 31.5 17.3 22.2

RCAI par UTANS (Unité de Travail Annuel non salarié) 27.0 37.0 37.8 23.8 26.6
RCAI par UTANS après paiement des charges sociales exploitant 20.6 29.4 30.5 17.1 20.8
2010 et 2009 : valeur réelles à échantillon complet Source : Agreste, Rica 2010
* exploitations moyennes : exploitations dont la PBS (Production brute standard) est supérieure ou égale  à 25 000 € et inférieure à 100 000 €

France

RICA 2010 : principaux résultats pour les exploitations MOYENNES* de l'Otex 1500 (céréales, oléagineux et 
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